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« Le Sauveur vient !» 
 

 
 

Psaume 80 
Esaïe 63,15- 64,3 

Jacques 5,7-8, 9-11 
Luc 21,25 - 30 

Prédication  
Cantique des Cantiques 2,8-13 

 

Nombreux sont ceux qui me disent ces jours 
derniers leurs peurs, leurs angoisses face à 
l’avenir, et même si nos rues voudraient se 
parer de fête, le cœur n’y est pas 
vraiment…En l’an 15 du règne de 
l’empereur Tibère, ce n’est pas là où 
vivaient les grands du monde que Dieu a 
parlé en Palestine… La parole de Dieu fut 
adressée à Jean, dans le désert… Et Luc cite 
ce passage du prophète Esaïe : « À travers 
le désert une voix crie ! » C’est dans 
l’inconnu du désert que la parole de Dieu a 
retenti : « Préparez la venue du Seigneur, 
préparez sa route pour qu’il vienne… 
comblez les ravins, aplanissez les 
montagnes et les collines, rendez droits les 
sentiers tortueux… » Dieu surgit toujours 

dans le désert, aujourd’hui encore, il envoie 
des messagers crier dans les déserts la 
bonne nouvelle de sa venue, car il vient 
depuis toujours pour sauver. Serons-nous 
des « Baptiste » pour notre temps ? 
Les déserts, ce sont tous les lieux inconnus 
et dont nous ne voulons pas connaître 
l’existence : lieux de la misère, de 
l’exclusion, de la maladie, de la souffrance, 
de l’absence d’espérance. Les déserts sont 
aujourd’hui les prisons, les hôpitaux, les 
quartiers défavorisés de nos villes, les rues 
de Noël superficiellement lumineuses et 
décorées, dans les recoins desquelles se 
cachent les exclus de la fête, les errants du 
désert, qui jettent dans nos rues en ces 
jours aussi tant de violence ! Où serons-
nous à Noël ? Du côté des grands, là où la 
parole de Dieu n’a pas d’espace pour 
retentir ? Serons-nous là où elle sera 
prononcée, dans la discrétion et le silence 
des lieux désertiques de notre humanité ? 
Dieu vient chez ceux qui l’attendent, qui 
désirent avidement sa venue, qui crient : « 
Au secours, à l’aide, sauve-nous ! » Dieu 
vient chez ceux qui ont besoin d’être 
sauvés, guéris, pacifiés, reconnus… Tous 
ceux qui ont besoin de pouvoir espérer pour 
vivre. Dieu vient dans les lieux d’humanité 
trop oubliés pour en faire sourdre 
l’espérance, pour revêtir de sa lumière et de 
sa beauté « ceux qui habitent les ténèbres 
et l’ombre de la mort » (Lc 1,79).La venue 
de Dieu n’est pas médiatique. On ne parlera 
probablement pas de la fête chrétienne de 
Noël. Ou bien, on parlera de tout sauf de 
l’essentiel. Celui qui vient veut s’approcher 
des oubliés du monde. Celui qui vient les 
connaît par leur nom, il se souvient de 
chacun. Dans sa mémoire, personne n’est 
oublié : il est le Sauveur de tous parce qu’il 
entre chez nous par le chemin du désert, il 
arrive dans notre monde en s’approchant 
de ceux qui sont exclus et oubliés… Il est 
Sauveur de tous ceux qui sont perdus. Il 
vient dans la nuit profonde du monde. C’est 
dans cet « inconnu » des déserts de nos 

villes que Dieu a décidé de « s’implanter » 
en naissant dans une grotte, à l’écart, dans 
la nuit. La venue de Jésus est source 
d’espérance pour tant de gens. Beaucoup 
trop l’attendent dans des déserts terribles. 
Pour beaucoup d’enfants, de femmes et 
d’hommes, sa venue est vitale. Ils espèrent 
Dieu qui se souvient d’eux. Mais il y a aussi 
des déserts en nous. Nous pouvons les 
refuser, nous en cacher l’existence. Le 
danger serait alors de décorer 
superficiellement notre cœur pour nous 
donner l’illusion que c’est Noël. Une fête 
folklorique… Allons-nous faire de notre 
cœur un marché de Noël ? C’est dans les 
espaces inconnus de nos êtres que se 
concentrent nos désirs cachés de voir venir 
le Sauveur ; c’est dans ces lieux de ténèbres 
qui sont en nous que nous pouvons 
entendre l’appel au salut : « Préparez la 
venue du Seigneur, comblez les ravins, 
aplanissez les montagnes, redressez les 
sentiers tortueux… » Nous appartenons à la 
même humanité que tous ceux qui habitent 
les déserts du monde : ce sont eux qui 
peuvent nous apprendre que sommeille en 
nous un désir fou de voir la venue d’un 
Sauveur, une espérance de voir surgir le 
Seigneur des Miséricordes, à l’image de la 
grande espérance de Job qui, éprouvé par 
la maladie, s’est écrié : « Je sais que mon 
Défenseur est vivant… Après mon éveil, il 
me dressera près de lui et, de ma chair, je 
verrai Dieu. Celui que je verrai sera pour moi 
; celui que mes yeux regarderont ne sera 
pas un étranger. » (Jb 19,25-27).Voici que 
Dieu vient ! Sa Parole vient prendre chair 
dans la discrétion d’une étable, pour 
éclairer les nuits humaines les plus 
épaisses afin que « tout homme puisse voir 
le salut de Dieu ». 
 

Dimanche 9 Décembre  
10h15 Célébration Dominicale  
17 h Récital d’Orgue Anne-Marie 
WUCHER. 

Vin chaud à l’issue du concert. 
Lundi 10 Décembre 
20 h au « 1 » CA. ACFPN 
Mardi 11 Décembre 
19h Réunion des lecteurs 
Jeudi 13 Décembre 
Pas de CP. 
Vendredi 14 Décembre 
7h30 Célébration de la sainte-Cène 
suivie du petit déjeuner.  
Samedi 15 Décembre 
9h- 11h Église ouverte 
Dimanche 16 Décembre 2°Avent 
10h15 Célébration Dominicale  

 

REMISE À DIEU 
Jeannette SPANG 

Alfred SONNICK 77 ans 
 
 

VENTE DE CONFITURES 
Christine Singer proposera à la vente 
ses succulentes et délicieuses 
confitures les Dimanche 9 et 16 
Décembre 2018.  Comme chaque 
année elle en offre le produit à la 
paroisse. Il est possible de réserver les 
confitures dès maintenant au N° 06 
81 69 51 46 
 

PAROISSE PROTESTANTE 
Strasbourg-Neudorf 

1 rue du lazaret 67100 STRASBOURG 
03 88 84 12 95 – 03 88 34 47 16 

paroisse.protestante.neudorf@orange.fr 
Permanences secrétariat 

Mardi, Jeudi, Vendredi de 9 h 30 à 11h 30 
Mardi après-midi de 14 h 30 à 17h. 

Rencontrer le Pasteur, prendre rendez-vous 
au  ( 03 88 34 47 16 ou par courriel : 

jehanclaude.hutchen@orange.f 


